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Sports

Les Jeux de Pékin, Saïd Rachidi
les aurait volontiers vécus sous le
maillot de l’équipe de France.
Mais l’histoire fut finalement
tout autre. Dans l’esprit des
dirigeants français, le petit gars
de Lille Moulins, aujourd’hui
âgé de vingt-deux ans, était
plutôt programmé pour 2012, lui
voulait absolument être le n° 1
dès Pékin : la séparation était
quasiment inéluctable.
Soutenu par la maire de Lille,
Martine Aubry « qui n’a pas
attendu que j’obtienne des résul-
tats pour s’intéresser à moi et
m’aider », Saïd Rachidi a rapide-
ment su rebondir en intégrant
l’équipe nationale de son autre
pays, le Maroc, à partir de juin
2006. La ville de Lille lui ayant
trouvé un partenariat avec l’en-
treprise Eiffage, le jeune homme
a pu se consacrer à sa passion
l’esprit libre et les résultats n’ont
pas tardé à suivre avec, en point
d’orgue, cette qualification pour
les Jeux olympiques, décrochée
en fin d’année 2007 aux champi-
onnats du monde de Chicago.
« Le Maroc aura dix représen-
tants en boxe à Pékin et j’ai été
le premier à gagner ma sélection,
se rappelle-t-il. Les autres ont dû
attendre les tournois de qualifica-
tions. D’ailleurs j’ai même été le
premier sportif marocain à avoir
son billet pour les JO, toutes dis-
ciplines confondues. »

Intégration difficile
Une réussite qui ne lui a pas,
pour autant, facilité l’intégra-
tion au sein de l’équipe maro-
caine : « Se faire une place n’a
pas été une tâche facile,
admet-il. Certains voyaient
d’un mauvais oeil mon
arrivée. Mais à présent, ça va
beaucoup mieux, même s’il a
fallu s’adapter à des règles qui
ne sont pas les mêmes qu’en
équipe de France. Là-bas,
c’est beaucoup plus discipliné,
mais moins rigoureux admin-
istrativement. La boxe, au
Maroc, vit un peu dans l’om-
bre du football et du tennis,
mais nous sommes l’un des
pays ayant le plus qualifiés
aux Jeux et si on ramène
quelques médailles, ça aidera
peut-être à médiatiser notre disci-
pline. » Le Lillois espère monter
sur le podium. Pas seulement
pour s’ouvrir quelques portes,
même s’il ne dirait pas forcé-
ment non à une carrière profes-
sionnelle, mais plutôt avec l’e-
spoir d’utiliser sa notoriété pour
faire avancer des projets qui lui
tiennent à cœur. Et notamment
servir la cause des jeunes des
quartiers.
« Si j’ai la chance que ça marche
pour moi, je compte bien utiliser
le peu de pouvoir dont je dis-
poserai pour que cette réussite ne
profite pas qu’à moi-même,

assure-t-il. J’ai grandi dans le
quartier, j’ai fait des conneries,
j’aurais pu mal tourner si je
n’avais pas eu l’éducation de
mes parents et mon sport. » Saïd
aimerait que d’autres suivent son
exemple, « qu’ils ne pensent pas
qu’il n’y a pas d’alternative,
qu’ils prennent conscience que
pouvoir étudier est une chance,
que leur horizon ne se limite pas
à leur simple quartier. Il y a
beaucoup de choses à faire ».
Mais avant tout ça, Saïd Rachidi
doit déjà réussir ses JO et faire
en sorte de donner quelques
regrets à l’équipe de France.
Source : La voix du nord - David
Delporte

Destins croisés 
Saïd Rachidi, 
le Français de l'équipe du
Maroc

Nordine Oubaali, 
le Marocain de l'équipe 
de France

Avec 1,65 mètre pour 48
kilos et opérant dans la
catégorie mimouche
(moins de 48 kilos),
Nordine Oubaali, ce jeune
étudiant de 21 ans natif de
la ville de Lens, défendra
le drapeau tricolore aux
Jeux Olympiques de Pékin.
Objectif : décrocher une
médaille lors de cette man-
ifestation internationale qui
débutera le 8 Août
prochain. Pour le jeune
boxeur, cette participation
constitue un rêve depuis
son premier coup de point

à l’âge de 8 ans. 
Issu d’une famille sportive
(10 de ses 17 frères et
sœurs sont champions de
France), il puisera son
ambition grâce à la
médaille d’or qu’il a
obtenu lors des
Championnat du monde de
boxe amateur organisés à
Chicago en 2007. 

Selon sa mère, au micro de
France 2, son père aujour-
d'hui décédé, misait sur l’é-
ducation et le sport en pre-
mier lieu pour leurs 18

enfants. Ce couple de
marocains élèveront ainsi
une fratries de champions
de boxe, le noble art
comme aime à répéter
Nordine. 

De cuba au Niger en pas-
sant par la Thaïlande, il a
eu un parcourt des plus
prometteurs avec notam-
ment une 3ème place aux
championnats d'Europe
dans la catégorie junior à
Tallinn, 1er au tournoi de
Boxam, champion de
France respectivement en
2007 et 2008, 1er au
Tournoi des 4 Nations et
enfin 2ème au Tournoi
Golden Belt.

A ce jour, Nordine Oubaali
qui évolue au sein du club
BC Noisy Le Grand, a à
son actif 67 combats avec
56 victoires, 10 défaites et
un nul. Son rêve, faire
aussi bien que le franco-
algérien Brahim Asloum,
médaillés d'or aux jeux
Olympiques de Sydney. 
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